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BREF SORVOL DE L'ETAT DE LA QUESTION 
Je reconnais que les recherches fai tes sur Ie domaine de 
l'enseignement de la comprehension ecrite en langue seconde sont 
fort nornbreuses. Car je suis surtout interessee a un aspect de 
cette recherche, je m'y suis limitee. C'est-a-dire, je me suis 
concentree sur plusieurs recherches ayant traite la question de la 
lisibilite de documents ecrits. 
Nonobstant la visee pratique de ce projet, j I ai ete evidemment 
influencee par certains ecrits pertinents sur cette question. 
Parmi les problemes de 1 I education est celui de savoir comment 
un certain texte sera accessible pour un groupe particulier de 
lecteurs. 1 Selon George Klare, deux solutions principales sont 
possibles: on peut mesurer et predire la lisibilite. 
Depuis Ie dix-neuvieme siecle, on a decide que Ie vocabulaire 
est Ie facteur Ie plus important pour determiner la difficulte d'un 
texte. 2 II y a beaucoup de fac;:ons de mesurer la difficulte du 
vocabulaire. Deux fac;:ons qu I on utilise frequemment sont de mesurer 
la longueur du mot et la frequence du mot. 
Quand on regarde la longueur du mot, on mesure les lettres 
dans chaque mot ou les syllabes dans chaque mot. Pour savoir la 
frequence du mot, on compte cornbien de fois on utilise les mots 
dans l'usage ordinaire. On emploie les mots longs plus rarement 
que les mots courts. En general, les idees difficiles sont 
exprimees avec les mots qu'on n'utilise pas frequemrnent; et ces 
mots sont plus longs que les mots qu'on utilise plusieurs fois. 
( iv) 
Les idees complexes sont aussi ecrites dans des phrases avec de la 
grammaire complexe. 
Selon Klare, les formules de lisibilite fournissent de bons 
indices de difficulte sans pourtant indiquer les causes de cette 
difficulte ni meme prescrire comment ecrire lisiblement. 3 
Les mesures de lisibilite etaient construites pour etre 
utilisees avec les textes dej a ecri ts. Des professeurs et des 
specialistes de lecture ont demande si on peut les appliquer quand 
on ecrit afin de creer des livres plus comprehensibles pour des 
lecteurs particuliers. 
Quand on ecrit en suivant une formule, il n'y a pas de 
garantie que Ie texte soit plus comprehensible. Dans les annees 
1950, Edward Fry a affirme que l'idee d' ecrire en suivant une 
formule a produit beaucoup de livres qui n'etaient pas lisibles aux 
Etats-Unis. 4 En Angleterre les concepteurs des Avon Resources for 
Learning Development Unit" ont decouvert que quand on utilise une 
certaine donnee en ecrivant un texte, cela peut causer des 
problemes parce que les auteurs manipulent la longueur du mot et 
celIe de la phrase pour baisser Ie score de lisibilite. 5 Le 
resultat peut etre de la prose qui est desarticulee et 
incomprehensible. Cette decouverte accentue Ie point qu' il y a des 
difficultes quand on essaie d'ecrire plus "facilement". 
Peut-etre qu' on ne peut pas determiner la difficulte de 
lisibili te. seulement en manipulant la longueur des mots et des 
phrases. Le jugement des auteurs et les opinions des professeurs 
apres avoir utilise les textes avec un groupe peuvent aider a 
(v) 
determiner Ie niveau d'un livre. 
Si les ecrivains veulent creer des livres plus lisibles, ils 
doivent considerer Ie contexte dans lequel Ie texte sera lu, la 
competence des eleves et leur vocabulaire et leur style. 6 
Un ecrivain peut influencer la comprehensibilite d'un livre 
surtout pour un lecteur specifique, mais il ne peut pas compenser 
pour l'etendue des differences parmi tous les lecteurs qui lisent 
un texte particulier. 7 
Pour creer des livres impressionnants, 
question du programme d' etudes. On doi t 
il est premierement 
poser beaucoup de 
questions: Comment et quand est-ce qu'on va utiliser les livres? 
Quels professeurs vont les employer avec quels groupes? Et comment 
est-ce que les lectures vont etre integrees avec Ie reste des 
materiaux du cours? Le contexte du programme d'etudes peut aider 
les professeurs a faire une decision pour employer Ie texte. 
Edward Fry a suggere qu' il n 'y a pas de substitut pour 
l'epreuve d'un livre aupres des gens pour qui Ie livre a ete ecrit. 
On doit demander si Ie texte communique avec Ie lecteur pour qui on 
l'a ecrit.B 
On peut utiliser les livres avec les eleves, mais Qa prend 
beaucoup de temps et peut couter cher, Si un professeur achete des 
livres et puis les trouve trop difficiles, il y a une collection de 
livres que les eleves ne lisent jarnais a cause de la difficulte. 
Un bon exemple est dans mon ecole. Maintenant, nous avons des 
livres franQais que l'ecole elementaire a achete pour ses eleves de 
franQais comme langue seconde. Puisque les livres etaient trop 
(vi) 
difficiles pour les eleves du niveau elementaire, mon ecole du 
niveau secondaire les a reQus. Ces livres sont meme difficiles 
pour mes eleves. Ils sont appropries pour les eleves d'immersion. 
Quand j I ai utilise ces livres avec mes eleves, c I etait tres 
frustrant parce que les eleves avaient besoin de beaucoup d'aidej 
et je n'avais pas Ie temps de les tous aider pendant la classe. 
Des ecrivains et des professeurs ont fait beaucoup 
d'estimations de lisibilite avec l'habilite developpee par 
l'experience et la reponse des lecteurs. 
J'ai observe que les eleves sont interesses a lire ce qui est 
pertinent a leurs experiences. Les eleves qui choisissent leurs 
livres se servent de leurs propres connaissances pour comprendre 
les livres. 
Quand on mesure la difficulte des livres, on regarde la 
difficulte du vocabulaire et la difficulte de la syntaxej mais on 
n'inclut pas I I interet de l'eleve, la motivation,ou ce que l'eleve 
sait d ' ., 9 e]a. Avec mes histoires, j'ai essaye d'inclure tout cela 
pour creer des histoires convenables pour des eleves de trois 
niveaux selon Ie programme d'etudes de l'Alberta. 
(vii) 
LA RAISON D'ETRE DO PROJET 
Ce projet a comme objectif de donner aux eleves des lectures 
supplementaires dans trois domaines d'experiences a trois niveaux 
differents. 
Les histoires sont pour les eleves de franc;:ais en langue 
seconde. Elles sont dirigees a leurs inter@ts, leur niveau de 
vocabulaire et de grammaire, et leur age. 
Puisqu'il n' y a pas beaucoup de lectures supplementaires 
orientees vers Ie nouveau programme de franc;:ais comme langue 
seconde, ces lectures peuvent aider les professeurs dans leur 
enseignement de ce programme. 
C' etait mon but depuis plusieurs annees d' ecrire des histoires 
pour les eleves de langue seconde basees sur leurs niveaux,leurs 
inter@ts, et leurs connaissances afin d'alleger un peu la 
frustration qu'ils ressentent quand ils apprennent Ie franc;:ais. 
J'ai fonde mes histoires sur mon experience avec mes eleves 
pendant mes vingt-deux ans d' enseignement. Pendant ces annees j 'ai 
remarque les types de problemes que mes eleves avaient lorsqu'ils 
lisaient des lectures supplementaires. Ils avaient des problemes 
avec Ie vocabulaire et les temps des verbes. De plus, les 
histoires ne les interessaient pas parce qu'elles etaient ecrites 
pour les eleves plus jeunes. 
En revanche, ces petites histoires que j'ai conc;:ues peuvent 
motiver les eleves a lire parce qu'elles s'adressent aux eleves de 
leur age et ceux-ci peuvent les comprendre avec un minimum d'aide 
du professeur. 
(viii) 
En consultant avec mon professeur de l'universite, Dr. 
Peter Heffernan, j'ai decide de faire ce projet pour un credit. 
J'ai choisi trois niveaux du nouveau programme de fran9ais comme 
langue seconde que je suis en train d'enseigner. J'ai ecrit des 
his to ires selon mes experiences avec mes eleves. 
Peut-etre qu' a I' avenir j 'ecrirai d' autres his to ires selon mon 
degre de reussite avec celles-ci. Dependant du succes qu'auront eu 
d'autres professeurs utilisant ces histoires, je ferai des 
changements si necessaire. 
A cause de mes limites de temps dans mon programme gradue, (et 
il est a noter que cette recherche ne constitue qu'un projet a un 
credit), j' ai decide de ne pas valider les histoires avec mes 
eleves avant de finir ce projet. Peut-etre bien qu'un autre 
chercheur qui poursuivra cette activite de conception curriculaire 
plus loin decidera de faire ces validations. 
Ce projet est de part sa nature plus pratique que theorique 
parce que je veux quelque chose de simple et d'utile que les 
professeurs pourront utiliser au jour Ie jour dans la salle de 
classe. Je pense que mes nombreuses annees d'experience comme 
professeur avec beaucoup d' eleves m'ont informee de sorte que rna 
theorie de pratiquante m' amene a pouvoir discerner ce qui est 
necessaire pour les eleves de fran9ais comme langue seconde aux 
niveaux vises par cette etude. 
( ix) 
L'INFORMATION POUR L'UTILISATION 
II Y a trois histoires. La premiere histoire qui s'appelle 
"LA VISITE A ONE AUTRE ECOLE" vise Ie niveau DEBUTANT 2; et elle a 
Ie domaine d'experience L'ALlMENTATION. La deuxieme histoire qui 
s' appelle "LA CABANE A SUCRE" est ecrite pour Ie niveau DEBUTANT 3; 
et elle a Ie domaine d' experience LES ACTIVITES. La troisieme 
histoire qui s'appelle "ONE JOURNEE DANS LES MAGASINS" est pour Ie 
niveau INTERMEDIAlRE 4; et elle a Ie domaine d' experience LE 
MAGASlNAGE. 
Avec chaque histoire, il y a du vocabulaire pour aider les 
eleves a lire l'histoire sans poser beaucoup de questions a leurs 
professeurs. 
Pour Ie professeur, il y a aussi une feuille qui explique les 
composantes de chaque histoire. A la fin de chaque histoire, il y 
a des elements de langue et de culture expliques en detail. 
Vers la fin du projet, il y a des suggestions d'activites et 
pour l'evaluation pour aider les professeurs a utiliser les 
histoires. 
(x) 
LES LIMITES DO PROJET 
Les histoires sont courtes, et il n'y a peut-etre pas assez de 
dialogue. 
Je n'ai pas valide les histoires avec des eleves, et alors ils 
ne reagiront peut-etre pas comme je m'y attends. Evidemment, je 
ferai des adaptations futures en fonction de la retroaction que 
j'aurai de mes eleves. 
Mes talents artistiques sont limites car je n'ai pas beaucoup 
etudie Ie dessin, et parce qu'on ne peut pas toujours faire tout ce 
qu'on desire a cause de plusieurs autres responsabilites. J'ai 
voulu faire mes propres dessins meme s'ils ne sont pas realises 
"professionnellement". Peut-etre que la prochaine fois mes dessins 
seront plus complexes. 
(xi) 
Page 1 
L'INTRODUCTION 
Pendant les annees que j'ai enseigne le fran9ais, j'ai 
remarque qu'il n'y a pas d'histoires supplementaires qui sont 
appropriees pour les eleves de fran9ais comme langue seconde. La 
plupart des histoires sont pour les eleves d'immersion: les 
histoires ont du vocabulaire qui est trop difficile et des verbes 
aux temps etudies/maitrises aux niveaux avances. 
Lorsque je trouvais des livres avec du vocabulaire que mes 
eleves comprenaient, Ie sujet des livres etait trop elementaire; 
et lorsque je trouvais des livres avec un sujet approprie au 
niveau de mes eleves, Ie vocabulaire et les verbes etaient trop 
difficiles pour les eleves. 
J'ai discute ce probleme avec d'autres professeurs et avec 
les eleves. lIs etaient d'accord. 
Maintenant avec Ie nouveau programme de fran9ais comme 
langue seconde, j'ai remarque que les professeurs voudraient 
avoir des ressources pour chaque niveau. Dans ce projet, 
j'essaie de combler au moins partiellement la lacune citee ci-
dessus. 
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LES COMPOSANTES POUR 
LA VISITE A ONE AUTRE ECOLE 
"La Visite A Une Autre Ecole" est une his to ire pour Ie 
niveau DEBUTANT 2. Le domaine d'experience est L'ALIMENTATION. 
Dans la composante de "Communication", l'eleve peut "comprendre 
Ie sens d'une serie d'enonces simples, ecrits, en se servant du 
vocabulaire de base et de phrases d' utilisation courantes" .10 
Pour la composante de "Culture", l'eleve peut "identifier des 
faits concrets qui revelent la presence de groupes francophones 
au niveau local".l1 Pour la composante de "Langue", on emploie 
des verbes reguliers en "er" au present, l'imperatif, les 
adjectifs possessifs, et Ie partitif. Pour la composante de 
"Formation Langagiere Generale", l'eleve peut "identifier Ie sens 
des mots d'apres leurs racines dans des communications 
ecrites" .12 
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LA VISITE A ONE AUTRE ECOLE 
Un jour le professeur de fran~ais, Madame Pentek, parle a sa 
classe de fran~ais. Elle dit, " Nous allons faire une visite a 
Mallaig pendant leur semaine fran~aise. Nous allons regarder des 
pieces fran~aises et manger de la nourriture fran~aise." 
Quelques eleves ont peur d'aller a Mallaig. Ils donnent des 
excuses au professeur. Renee dit, " Je ne peux pas aller parce 
que rna grand-mere visite rna maison." 
Lucille dit, "Je ne veux pas aller." 
Pierre dit, "Je ne comprends pas le fran~ais, et je ne parle 
pas fran~ais." 
Paul dit, "Peut-etre que je ne vais pas aimer la 
nourriture." 
Madame Pentek est triste. Elle pense que c'est une 
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experience fantastique pour ses eleves. Elle dit donc, "<;a va 
etre une bonne experience. Vous allez pratiquer Ie franQais. 
Vous allez manger de la nourriture franQaise. La visite va etre 
amusante. Les gens a l'ecole de Mallaig sont gentils." 
Madame Pentek parle au directeur de son ecole,"Beaucoup 
d'eleves ne desirent pas aller a Mallaig. Qu'est-ce que je vais 
faire?" 
II a une idee. II dit, "Demande aux eleves de la huitieme 
annee de partager leur experience a Mallaig." 
Madame Pentek est d'accord, "C'est une bonne idee." 
Elle parle a sa classe de FranQais 8, "Qui veut parler aux 
eleves en septieme annee de l'excursion a l'ecole de Mallaig?" 
Beaucoup d'eleves levent la main. lIs manifestent beaucoup 
d'enthousiasme. Madame Pentek doit choisir quelques eleves. 
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Pierre dit,"Choisissez-moi!" 
Lucie dit,"Non, choisissez-moi!" 
A la fin, Madame Pentek choisit huit eleves. Elle sait que 
c'est trop d'eleves, mais elle aime leur enthousiasme, et elle 
veut montrer a la classe de Fran9ais 7 que I 'excursion va etre 
fantastique. 
Les huit eleves vont a la classe de Fran9ais 7 et parlent de 
leur experience. Voici des exemples de ce que trois de ces 
eleves disent. Pierre dit, "Les crepes sont bonnes, et les 
eleves aiment parler fran9ais; mais vous n'etes pas obliges de 
parler fran9ais tout Ie temps." 
Lucie dit, "Les gens sont gentils." 
Paul dit, "Les crepes de dessert sont delicieuses, et vous 
pouvez jouer dans Ie gymnase." 
Apres la presentation des eleves de la huitieme annee, les 
eleves de Fran9ais 7 veulent surement aller a l'ecole fran9aise 
de Mallaig! 
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Le jour de 1 'excursion, 1es e1eves sont enthousiastes. I1s 
sont heureux de manquer des classes! Un parent accompagne 1a 
c1asse avec 1e professeur. 
Toute 1a c1asse monte dans l'autobus, et on part a 9hOO. I1 
fait froid, et i1 y a beaucoup de neige partout. 
Le voyage dure une heure. Les e1eves par1ent beaucoup et 
chantent dans l'autobus. I1s par1ent au professeur et a 1a mere 
qui 1es accompagnent. 
Quand i1s arrivent a l'eco1e, Madame Pentek dit, liNe par1ez 
pas trop. Ecoutez bien et dites 'merci'." 
La c1asse entre dans l'eco1e de Ma11aig et cherche 1a 
responsab1e des activites fran~aises a l'eco1e. C'est Madame 
Garneau. E11e dit, "Bonjour et bienvenue a notre ecole. D'abord 
vous a11ez regarder du theatre dans 1e gymnase, et puis vous 
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allez manger de la nourriture fran9aise dans la cafeteria. 
Les eleves regardent de petites pieces de theatre ecrites 
par les eleves de la huitieme annee. Une des pieces est tres 
courte et facile a comprendre grace aux gestes des acteurs. La 
deuxieme piece est longue et tres difficile a comprendre. Les 
eleves comprennent quelques mots fran9ais, et ils s'ennuient tres 
tot; rnais ils sont polis et ne font pas de bruit. Madame Pentek 
est contente de leur conduite. 
Apres avoir regarde les pieces, ils vont a la cafeteria pour 
manger. lIs ont faim. Lise demande,"C'est l'heure de manger?" 
Madame Pentek dit, "Qui. Mangez bien et prenez seulement ce 
que vous allez manger." 
La cuisiniere dans la cafeteria dit, "D'abord, il y a des 
crepes avec du hamburger et des crepes avec de la dinde. Prenez 
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ce que vous voulez." 
Les eleves se servent et vont a la table pour manger. 
Quelques eleves aiment beaucoup les crepes a la viande. Quelques 
eleves ne les aiment pas. Une eleve est vegetarienne, et elle ne 
mange aucune crepe. 
Puis les eleves font la queue pour prendre des crepes aux 
fraises ou aux bleuets. Ils boivent du jus d'orange, et ils 
prennent encore de la nourriture. Il y en a beaucoup pour tout 
le monde. 
D'autres eleves de l'ecole viennent aussi manger. 
Quand les eleves ont fini leur repas, ils mettent leurs 
assiettes jetables et les fourchettes et couteaux plastiques dans 
la poubelle. Ils parlent avec les eleves de l'autre ecole, et 
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ils vont dans Ie couloir. 
La cloche sonne, et les eleves de l'ecole fran~aise vont a 
leurs classes. Alors, c'est l'heure de quitter l'ecole pour 
retourner a Elk Point. 
La classe remercie les hotes avant de partir. lIs 
retournent a leur ecole. 
Tout Ie monde est content de la visite. Madame Pentek est 
tres contente que ses eleves ecoutent bien. Elle pense faire la 
meme visite l'annee prochaine. 
Page 9A 
liLA VISITE A ONE AUTRE ECOLE" 
VOCABULAlRE 
page 3 
avoir peur - to be afraid 
un jour - one day 
la nourriture - food 
parce que - because 
pendant - during 
pieces (f) - plays 
quelques - some 
semaine (f) - week 
triste - sad 
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amusante (f) - fun 
beaucoup de - a lot of 
directeur (m) - principal 
enthousiasme (f) - enthusiasm 
etre d'accord - to agree 
excursion (f) - trip 
gentils (m) (pl) - nice 
huitieme - 8th 
idee (f) - idea 
la main - hand 
partager - to share 
septieme - 7th 
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apres - after 
les crepes (f) - pancakes 
delicieuses (f) - delicious 
le gymnase - gym 
le temps - time 
tout (m) - all 
page 6 
bienvenue - welcome 
d'abord - 1st 
faire froid - to be cold weather 
neige (f) - snow 
la responsable - person in charge 
toute (f) - all 
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apres avoir regarde - after having watched 
avoir faim - to be hungry 
bruit (m) - noise 
comprendre - to understand 
conduite (f) - behavior 
courte (f) - short 
la cuisiniere - cook 
deuxieme - 2nd 
la dinde - turkey 
facile - easy 
gestes (f) - gestures 
grace a - thanks to 
l'heure (f) - time 
longue (f) - long 
mots (m) - words 
polis (m) (pl) - polite 
seulement - only 
tot - soon 
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assiettes (f) - plates 
autres (pl) - other 
bleuets (m) - blueberries 
ce que - that which 
couteaux - (m) - knives 
les fourchettes (f) - forks 
fraises (f) - strawberries 
jetables - disposable 
jus (m) - juice 
ne ... aucun(e) - any 
la poubelle - garbage can 
puis - then 
font la queue - stand in line 
tout le monde - everyone 
vegetarienne (f) - vegetarian 
la viande - meat 
page 9 
alors - then 
l'annee prochaine (f) - next year 
avant de - before 
la cloche - bell 
le couloir - hallway 
les hotes (m) - hosts 
remercie - thank 
Page 9C 
LA VISITE A ONE AUTRE ECOLE 
LES ELEMENTS DE LANGUE EN DETAIL 
les verbes en "er" 
parler 
donner 
penser 
aimer 
monter 
durer 
arriver 
entrer 
regarder 
sonner 
remercier 
retourner 
l'imperatif 
demander 
parler 
ecouter 
choisir 
manger 
prendre 
les adjectifs possessifs 
sa classe 
rna grand-mere 
rna maison 
leur enthousiasme 
leur experience 
leur conduite 
leurs classes 
leur ecole 
ses eleves 
Ie partitif 
des piecesfran9aises 
de la nourriture 
des excuses 
des classes 
du theatre 
de petites pieces 
des crepes avec de la dinde 
des crepes aux fraises ou aux bleuets 
du jus d'orange 
des crepes avec du hamburger 
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LA VISITE A ONE AUTRE ECOLE 
LES ELEMENTS DE CULTURE EN DETAIL 
la nourriture 
des crepes avec du hamburger 
des crepes avec de la dinde 
des crepes aux fraises 
des crepes aux bleuets 
les noms propres 
Paul 
Pierre 
Lucille 
Madame 
Renee 
communautes francophones du nord-est de l'Alberta 
Mallaig 
St.-Vincent 
l'heure 
9hOO 
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LES COMPOSANTES POUR 
LA CABANE A SUCRE 
"La Cabane A Sucre" est une histoire pour 1e niveau DEBUTANT 
3. Le domaine d'experience est LES ACTIVITES. Dans 1a composante 
de "Communication", l'eleve peut "comprendre une serie d'enonces 
simples ecrites dans un contexte donne, contrcHe ou structure" .13 
Pour la composante de "Culture" l'eleve peut "identifier la 
presence d'individus et groupes francophones ainsi que de faits 
concrets sur la culture francophone au niveau regional" .14 Pour 
la composante de "Langue", on emploie les "verbes en 'ir' et 're' 
au present, en utilisant Ie pronom personnel approprie, les 
adjectifs possessifs, Ie futur proche, en se servant du pronom 
personnel approprie, et la forme pronominale". 15 Pour la 
composante de "Formation Langagiere Generale", l'eleve peut 
"identifier Ie sens de groupes de mots en se servant du contexte, 
et identifier des familIes de mots ecrits". 16 
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LA CABANE A SUCRE 
Madame Pentek dit a sa classe qu'il y a la cabane a sucre au 
centre recreatif de St.-Paul a midi, dimanche, Ie 6 mars. 
Elle explique qu'il va y avoir des activites comme la tire 
sur la neige; des jeux en plein air: Ie sciage, Ie clouage, la 
lutte a la corde, et les courses; des jeux d'interieur pour tous 
les ages; et Ie concours de la reine. 
Le cout d'entree va etre 4,00$ pour les adultes, 2,00$ pour 
les etudiants de 18 ans ou moins, et l'entree gratuite pour les 
enfants de 6ans et moins. 
Elle dit,lIAllez avec votre famille. La journee va etre 
amusante. On va avoir des mets traditionnels a prix modiques. 
Page 12 
On va manger de la soupe aux pois, des feves au lard, du jambon. 
et des tartelettes au sucre. On va bien s'amuser." 
C'est aujourd'hui, dimanche, Ie 6 mars. Madame Pentek va a 
la cabane a sucre, et elle espere que ses eleves y vont aussi. A 
midi elle arrive au centre recreatif de St.-Paul. 
Au tout debut, on souhaite la bienvenue a tout Ie monde; et 
un homme donne la benediction avant Ie diner. 
Tout Ie monde a faim, et il y a une grande queue qui 
commence dans la cuisine et continue dans l'autre grande salle ou 
les personnes s'asseyent. 
Beaucoup de familIes font la queue. Les enfants jouent 
autour de leurs parents. Tout Ie monde parle franc:;ais. 
Madame Pentek n'a pas faim, mais elle va essayer les 
tartelettes au sucre. Elle se souvient qu'elles sont 
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delicieuses. Elle decide aussi de faire la queue pour acheter de 
la nourriture. 
Elle ecoute et regarde les francophones. On entend des 
chansons canadiennes-fran9aises. Quand elle s'approche des 
tables de nourriture, elle decide de prendre de la soupe aux pois 
avec deux tartelettes au sucre. 
Elle s'assied a sa table ou il y a une famille avec ses 
petits enfants. Les petits enfants sont pleins d'energie et 
jouent toujours. lIs mangent seulement un peu. 
Quand tout Ie monde finit de manger, on commence avec les 
activites. D'abord, il yale clouage pour tous les ages 
interesses. Deux personnes participent en meme temps. La 
personne qui finit Ie clouage Ie plus vite gagne. II y a des 
filles et des gar90ns de tous les ages. Cette activite 
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dure une heure. 
Madame Pentek remarque qu'un de ses eleves regarde 
l'activite. Elle dit, II Edouard, pourquoi ne fais-tu pas Ie 
clouage? Participes-y.1I 
Edouard est timide. II repond, "Cette fois-ci je regarde. 
Peut-etre que l'annee prochaine, je vais y participer." 
Apres Ie clouage, il y a la lutte a la corde. Tous les gens 
qui participent veulent montrer qu'ils sont forts. 
De plus, il yale sciage pour chaque groupe d'enfants. 
Les petits ont une buche etroite a scier; les plus ages ont une 
buche plus large a scier. Tout Ie monde a beaucoup de plaisir a 
regarder les autres ou a participer au sciage. 
Quand les activites finissent, il yale concours de la 
reine. On annonce qui est la reine cette annee. La jeune fille 
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qui vend Ie plus grand nombre de billets est la reine de la 
cabane a sucre. Elle en est tres contente, et tout Ie monde 
l'applaudit. 
A la fin des activites, il y a la tire sur la neige en plein 
air. II fait froid, mais les gens sont contents de manger la 
tire delicieuse en se servant avec leurs petits batons. 
Apres 9a, il est l'heure de rentrer. Madame Pentek pense 
qu'elle va y retourner l'annee prochaine avec son mario Elle va 
raconter a sa classe ses experiences de cette fete fran9aise. 
Elle espere que plus d'eleves de ses classes fran9aises vont 
aller a la cabane a sucre l'annee prochaine. 
.. LA CABANE A SUCRE" 
VOCABULAlRE 
page 11 
activites (f) - activities 
amusante (f) - fun 
Page 15A 
1a cabane a sucre - sugar shack 
centre recreatif (m) - recreation centre 
Ie clouage - nailing 
Ie concours - competition 
les courses (f) - races 
Ie cout d'entree - entry fee 
dimanche (m) - Sunday 
gratuite (f) - free 
des jeux (m) - games 
des jeux d'interieur - indoor games 
la journee - day 
la lutte a la corde - tug a war 
des mets traditionnels (m) - traditional foods 
midi - noon 
la neige - snow 
ou moins - or less (younger) 
prix modiques (m) - reasonable prices 
la reine - queen 
Ie sciage - sawing 
la tire - maple taffy 
tous (m) (pI) - all 
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aussi - also 
au tout debut - at first, at the very beginning 
avant - before 
avoir faim - to be hungry 
la benediction - blessing 
la bienvenue - welcome 
la cuisine - kitchen 
des feves au lard - pork and beans 
un homme - man 
jambon (m) - ham 
une queue - a line up 
salle (f) - room 
la soupe aux pois - pea soup 
des tartelettes au sucre (f) - sugar tarts 
tout Ie monde - everyone 
font la queue - are standing in line 
Page 15B 
page 13 
faire la queue - to stand in line 
les ages (m) - ages 
chansons (f) - songs 
d'abord - first 
delicieuses (f) - delicious 
en meme temps - at the same time 
les francophones - French speaking people 
interesses (m) - interested 
nourriture (f) - food 
un peu - a little 
pleins d'energie (m) - full of energy 
quand - when 
seulement - only 
tous (m) (pI) - all 
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l'annee prochaine (f) - next year 
apres - after 
beaucoup de - a lot of 
une buche - log 
cette (f) - this 
chaque - each 
dure - lasts 
etroite (f) - narrow 
forts (m) - strong 
une heure - an hour 
large - wide 
les petits (m) - little ones 
peut-etre - perhaps 
plaisir - pleasure 
les plus ages - the oldest 
pourquoi - why 
scier - to saw 
tous (m) (pI) - all 
page 15 
a la fin - at the end 
batons (m) - sticks 
billets (m) - tickets 
c:;a - that 
experiences (f) - experiences 
faire froid - to be cold 
fete (f) - festivity 
l'heure (f) - time 
mari (m) - husband 
nombre (m) - number 
raconter - to tell 
rentrer - to go back horne 
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LA CABANE A SOCRE 
LES ELEMENTS DE LANGOE EN DETAiL 
les verbes en "ir" 
finir 
les verbes en "re" 
attendre 
entendre 
repondre 
vendre 
les adjectifs possessifs 
sa classe 
votre famille 
ses eleves 
leurs parents 
sa table 
ses petits enfants 
leurs petits batons 
son mari 
ses experiences 
ses classes fran9aises 
Ie futur proche 
il va y avoir 
la journee va etre 
on va manger 
on va s'amuser 
elle va essayer 
elle va y retourner 
elle va raconter 
les eleves vont aller 
la forme pronominale 
s'approcher 
s'asseoir 
s'amuser 
se souvenir 
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LA CABANE A SOCRE 
LES ELEMENTS DE COLTURE EN DETAIL 
des activites 
la tire sur la neige 
des jeux en plein air -
Ie sciage 
Ie clouage 
la lutte a la corde 
les courses 
des mets traditionnels -
de la soupe aux pois 
des feves au lard 
du jambon 
des tartelettes au sucre 
communautes francophones du nord-est de l'Alberta 
St.-Paul 
St . - Edouard 
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LES COMPOSANTES POOR 
ONE JOORNEE DANS LES MAGASINS 
"Une Journee Dans Les Magasins" est une histoire pour Ie 
niveau INTERMEDIAlRE 4. Le domaine d'experience est LE 
MAGASINAGE. Dans la composante de "Communication", I' elE:!ve peut 
"comprendre a l'ecrit, Ie sens d'une serie d'idees liees qui 
traitent d'un sujet courant dans des situations structurees".17 
Pour la composante de "Culture", l'eleve peut "identifier les 
ressemblances et les differences entre sa propre culture et les 
cultures francophones au niveau national" .18 Pour la composante 
de "Langue", on emploie "Ie comparatif et les expressions avec 
les pronoms emphatiques". 19 Pour la composante de "Formation 
Langagiere Generale" , l'eleve peut "determiner Ie sens des mots-
cles (sujet, verbe d'action) dans une communication" .20 
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ONE JOORNEE DANS LES MAGASINS 
Au retour d'une semaine a Baie Comeau, Madame Pentek et sa 
classe d'eleves de fran~ais comme langue seconde vont a la ville 
de Quebec. Ils arrivent a un petit hotel pres du Chateau 
Frontenac qui s'appelle Ie Chateau Laurier. II est vleux mais 
propre. Les eleves sont fatigues parce qu'ils se sont leves de 
bonne heure pour arriver avant midi a Quebec. 
Ils laissent leurs bagages dans leurs chambres et sont prets 
a partir pour voir Ie vieux Quebec. Avant de quitter l'h6tel, 
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Madame Pentek leur demande, "Avez-vous tous vos objets de 
valeur?", en ajoutant, "Ne laissez pas d'argent dans votre 
chambre. " 
II fait beau. C'est une belle journee pour voir Ie v~eux 
Quebec. Tous les eleves marchent ensemble avec Madame Pentek. 
Elle leur demande, "Avez-vous faim? Voulez-vous manger 
avant de faire des achats?" 
Les eleves ont faim, alors ils cherchent un restaurant qui 
n'est pas cher. Ensuite ils vont aller dans les magasins pour 
acheter des souvenirs. 
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Apres leur dejeuner chez MacDonald, ils cherchent des 
magasins. lIs y vont dans des groupes de trois ou quatre. 
Madame Pentek dit, "N'allez pas seuls: allez toujours avec une 
autre personne. A votre age, c'est dangereux de se promener 
seul." 
Lise, Paul, Anne, et Madame Pentek vont ensemble. Bientot, 
ils voient un magasin et y entrent. Lise dit, "Moi, je vais 
acheter un maillot. Regarde ce maillot. J'aime la couleur." 
Paul demande, "Combien coute-t-il?" 
Lise repond,"Ce n'est pas cher. Ca coute 15,00$." Alors, 
Lise achete Ie maillot. 
lIs sortent du magasin et se promenent dans la rue. Bientot 
ils voient un autre magasin qui a l'air interessant de 
l'exterieur. Madame Pentek demande,"Voulez-vous entrer dans ce 
magasin? II y a des T-shirts ici. Regardez. Les T-shirts sont 
moins chers que dans l'autre magasin. Ce T-shirt est Ie meilleur 
de tous les T-shirts que j'aie vus aujourd'hui. Moi, je vais 
l'acheter. Ca coute seulement 12,00$." 
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Paul dit, "Moi, je vais acheter un souvenir pour ma mere. 
Regarde. II Y a une belle tasse ou Quebec est marque la-dessus 
Elle est moins chere que les tasses dans l'autre magasin." 
Anne dit, "Je cherche des colliers. Ma soeur, elle aime les 
colliers. Je vais acheter un collier." Anne voit un collier 
qu'elle aime. "Oh regarde! C'est tres joli!" 
Apres quelques heures de magasinage, Ie groupe de Madame 
Pentek va chez MacDonald pour se reunir avec tous les autres 
Madame Pentek demande a tous les eleves,"Avez-vous fait 
assez d'achats?", et elle ajoute, ilLes magasins vont bientot 
fermer; alors, venez faire un petit tour avec moi. Vous ne 
voulez pas retourner sans voir un peu de Vieux Quebec." II y a 
des eleves qui se plaignent parce qu'ils sont fatigues, mais 
Madame Pentek les persuade de se promener avec elle. 
Apres la promenade qui commence devant Ie Chateau Frontenac 
et se termine aux Plaines d'Abraham, Ie groupe de Madame Pentek 
va a l'hotel pour dormir vers dix heures. 
Page 20A 
nONE JOURNEE DANS LES MAGASINsn 
VOCABULAlRE 
page 17 
au retour - in the return 
avant - before 
bag ages (m) - luggage 
chambres (f) - rooms 
de bonne heure - early 
eleves (m&f) - pupils 
fatigues (m) - tired 
langue seconde (f) - second language 
mais - but 
midi - noon 
parce que - because 
prets (m) - ready 
propre - clean 
quitter - to leave 
une semaine - a week 
vieux (m) - old 
la ville - city 
voir - to see 
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des achats (m) - purchases 
argent (m) - money 
avec - with 
belle (f) - beautiful 
chambre (f) - room 
cher (m) - expensive 
dans - in 
ensemble - together 
ensuite - then 
faire beau - to be beautiful weather 
journee (f) - day 
les magasins (m) - stores 
objets de valeur (m) - valuables 
des souvenirs (m) - souvenirs 
tous (m) (pI) - all 
vieux (m -sing. ou pl.) - old 
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a l'air - seems 
apres - after 
autre - other 
bientot - soon 
ce (m) - this 
chers (m) (pI) - expensive 
dangereux (m) - dangerous 
dejeuner (m) - lunch 
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la couleur - color 
l'exterieur (m) - outside 
interessant (m) - interesting 
un maillot - jersey 
personne (f) - person 
la rue - street 
seuls (m) (pI) - alone 
seulement - only 
toujours - always 
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chere (f) - expensive 
des colliers (m) - necklaces 
dormir - to sleep 
fatigues (m) - tired 
heures (f) - hours 
joli (m) - pretty 
magasinage (m) - shopping 
un petit tour - a little tour 
un peu - a little 
la promenade - walk 
quelques - some 
se reunir - to reunite, get back together 
soeur (f) - sister 
une tasse - cup 
vers - towards 
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ONE JOORNEE DANS LES MAGASINS 
LES ELEMENTS DE LANGUE EN DETAIL 
Ie comparatif 
Les T-shirts sont moins chers que dans l'autre magasin. 
Elle est moins chere que les tasses dans I 'autre magasin. 
les expressions avec les pronoms emphatiques 
Moi, je vais acheter un maillot. 
Moi, je vais acheter un souvenir. 
Ma soeur, elle aime les colliers. 
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ONE JOURNEE DANS LES MAGASINS 
LES ELEMENTS DE CULTURE EN DETAIL 
1 'argent 
15,00$ 
12,00$ 
communautes francophones de l'est 
Vieux Quebec 
Baie Comeau 
des hotels a Vieux Quebec 
Chateau Frontenac 
Chateau Laurier 
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ACTIVITES SUGGEREES POOR LES TROIS BISTOIRES 
"LA VISITE i ONE AUTRE ECOLE" 
On peut preparer des crepes differentes pour 1a c1asse ou avec 
la classe. 
On peut ecrire une lettre de remerciement a l'ecole. 
On peut ecrire une entree dans un journal pour decrire 
l'experience de la journee. 
On peut donner une presentation orale a la classe sur 
l'experience de la journee. 
On peut ecrire un dialogue entre les eleves des deux ecoles. 
liLA CABANE i SUCRE II 
On peut avoir une journee d'activites. 
On peut avoir un concours de la reine dans la classe. 
On peut manger de la nourriture fran9aise. 
On peut faire de la tire. 
On peut ecouter des chansons fran9aises. 
"ONE JOtJRNEE DANS LES MAGAS INS" 
On peut jouer Ie role de client et de vendeur ou vendeuse dans 
un magasin a Quebec. 
On peut ecrire une lettre ou une carte postale a sa famille et 
decrire son experience a Quebec. 
On peut ecrire une entree dans son journal sur la journee a 
Quebec. 
On peut donner une presentation orale a la classe sur 
l'experience de la journee. 
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SUGGESTIONS POUR LIEvALUATION POUR LES TROIS BISTOIRES 
liLA VISITE A ONE AUTRE ECOLE" 
LA COMPREHENSION DE L'ORAL 
Lisez I' histoire aux eleves; puis posez des questions sur 
l'histoire. Les eleves demontreront qu'ils comprennent l'histoire 
en donnant les bonnes reponses. 
LA COMPREHENSION DE L'ECRIT 
Les eleves lisent l'histoire et repondent par ecrit aux 
questions ecrites. 
LA PRODUCTION ORALE 
Les eleves retournent a leur maison ou a leur ecole et parlent 
de leurs experiences a l'ecole fran9aise. lIs peuvent decrire la 
nourriture et les activites. 
L'EXPRESSION ECRITE 
Les eleves ecrivent une lettre de remerciement a l'ecole de 
Mallaig pour leur hospitalite. 
liLA CABANE A SUCRE" 
LA COMPREHENSION DE L' ORAL 
Lisez I' histoire aux eleves; puis posez des questions sur 
l'histoire. Les eleves demontreront qu'ils comprennent l'histoire 
en donnant les bonnes reponses. 
LA COMPREHENSION DE L'ECRIT 
Les eleves lisent I' histoire et repondent par ecrit aux 
questions ecrites. 
LA PRODUCTION ORALE 
Les eleves retournent a leur ecole ou a la maison et par lent 
de leurs experiences a la cabane a sucre. lIs peuvent decrire la 
nourriture et les activites. 
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L'EXPRESSION ECRITE 
Les eleves decrivent dans leur journal la journee a la cabane 
a sucre. 
IIONE JOtJRNEE DANS LES MAGASINS II 
LA COMPREHENSION DE L'ORAL 
Lisez l'histoire aux elevesi puis posez des questions sur 
l'histoire. Les eleves demontreront leur comprehension de 
l'histoire en donnant les bonnes reponses. 
LA COMPREHENSION DE L'ECRIT 
Les eleves lisent l'histoire et repondent par ecrit aux 
questions ecrites. 
LA PRODUCTION ORALE 
Les eleves jouent Ie role de client et de vendeur(vendeuse) 
dans un magasin a Quebec. 
L'EXPRESSION ECRITE 
Les eleves ecrivent une page d'annonces pour un rnagasin a 
Quebec afin d'attirer les touristes. 
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